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V. HUGO AU CONGRÈS DE LA PAIX
A LAUSANNE

(Le 14 septembre 1869 un Congrès de la Paix fut ouvert, à Lausanne, par
Victor Hugo, président. Nous citons ici quelques passages de son discours, en
les recommandant à l'attention de certains pacifistes.)

Nous tous qui sommes ici, qu'est-ce que nous voulons? La

paix. Nous voulons la paix, nous la voulons ardemment. Nous la
voulons absolument. Nous la voulons entre l'homme et l'homme,
entre le peuple et le peuple, entre la race et la race, entre le frère
et le frère, entre Abel et Caïn. Nous voulons l'immense apaisement
des haines.

Mais cette paix, comment la voulons-nous? La voulons-nous
à tout prix? La voulons-nous sans conditions? Non! nous ne voulons

pas de la paix le dos courbé et le front baissé ; nous ne voulons

pas de la paix sous le despotisme; nous ne voulons pas de
la paix sous le bâton; nous ne voulons pas de la paix sous le

sceptre
La première condition de la paix, c'est la délivrance. Pour

cette délivrance, il faudra, à coup sûr, une révolution qui sera la

suprême, et peut-être, hélas une guerre, qui sera la dernière. Alors
tout sera accompli. La paix, étant inviolable, sera éternelle. Alors,
plus d'armées, plus de rois. Evanouissement du passé. Voilà ce

que nous voulons.
Nous voulons que le peuple vive, laboure, achète, vende,

travaille, parle, aime et pense librement, et qu'il y ait des écoles
faisant des citoyens, et qu'il n'y ait plus de princes faisant des

mitrailleuses. Nous voulons la grande république continentale, nous
voulons les Etats-Unis d'Europe, et je termine par ce mot: La

liberté, c'est le but; la paix, c'est le résultat.

(Pendant l'exil, II.)
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